
 

 

 
 

Est-il juste ? 
 

 
ORSQUE la Bible parle de la destruction 

des méchants, certains pensent qu'il s'agit 

d'une action arbitraire. Une question se pose 

donc : “Le jugement de Dieu est-il juste quand il 

s'abat sur ceux que la Bible qualifie de „mé-

chants‟ ?” Ces hommes méritent-ils vraiment ce 

châtiment ? 

Curieusement, les personnes qui tiennent ce rai-

sonnement sont les mêmes qui reprochent à Dieu sa 

“lenteur à la colère” ! Elles pensent que Dieu tarde 

à soulager les souffrances de l'humanité, mais 

quand ses serviteurs leur parlent de son intention de 

détruire les méchants, elles sont scandalisées ! 

 
Il faut que la mesure de la faute soit comble 

Une étude des relations de Dieu avec l'humanité 

par le passé nous apprend qu'il a souvent retenu son 

jugement jusqu'à ce que tout espoir d'amélioration 

se soit évanoui. C'est précisément sa “patience” qui 

est d'ailleurs critiquée. Ce point montre que Dieu 

est loin d'agir de façon arbitraire, car il prend le 

temps d'observer l'attitude de cœur des humains 

avant d'agir. Pour illustrer ce point, on peut citer le 

cas des Cananéens. Dans le contexte de son juge-

ment contre eux, Jéhovah avait signalé leurs péchés 

à Abraham longtemps auparavant. Mais ce n'était 

pas encore le moment d'exécuter son jugement. 

Pourquoi ? “Car la faute des Amorites [des Cana-

néens] n'est pas encore complète”. Selon la Bible à 

la Colombe, il attendait que “la déchéance morale 

des Amoréens” ait “atteint son comble”. Rachi (un 

commentateur de la Bible) commente ainsi ce ver-

set : “Ce n'est qu'à ce moment qu'il [l'Amorite] 

méritera d'être chassé de son pays, car Dieu ne pu-

nit un peuple que lorsque la mesure est comble”. –  

Genèse 15:16. 

A propos de l'attitude dépravée des Cananéens 

– qui se livraient au culte phallique, à la prostitu-

tion sacrée et aux sacrifices d'enfants – des archéo-

logues ont déclaré qu'ils s'étonnaient que Dieu ne 

les ait pas détruits plus tôt. Mais Dieu devait at-

tendre que l'état de leur cœur se manifeste comme 

étant irréformable pour pouvoir agir de façon tout à 

fait juste. Ainsi, personne ne pouvait légitimement 

l'accuser d'injustice quand il a purifié le pays, tout 

en épargnant les habitants qui avaient manifesté de 

bonnes dispositions (comme Rahab ou les Guibéo-

nites).  

On trouve une situation semblable aux jours de 

Noé. Alors que les humains d'avant le déluge 

étaient méchants, par miséricorde Dieu a décidé de 

leur laisser encore 120 ans. Le temps passant, la 

méchanceté des hommes a, semble-t-il, atteint un 

degré extrême. “Dieu vit la terre et, voyez, elle était 

pervertie, car toute chair avait perverti sa voie sur la 

terre.” (Genèse 6:3, 12). La „mesure‟ de la faute des 

humains „était comble‟ ; avec le temps, leurs incli-

nations mauvaises avaient atteint leur summum. 

Quand Dieu exécuta son jugement contre eux en les 

détruisant, il avait tout à fait raison. Seules huit 

personnes se sont révélées justes à ses yeux, et il les 

a sauvées. 

Dans ses rapports avec ses serviteurs, Dieu agit 

de la même manière. Il est resté patient avec son 

peuple Israélite pendant des siècles alors qu'ils 

avaient une conduite infidèle et dépravée. Le récit 

dit : “Dieu […] leur envoyait […] ses messagers, 

envoyant maintes et maintes fois, car il avait pitié 

de son peuple […]. Mais sans cesse ils […] mépri-

saient ses paroles et se moquaient de ses prophètes, 

jusqu'à ce que la fureur de Jéhovah monte contre 

son peuple, jusqu'à ce qu'il n'y ait plus de guéri-

son.” (2 Chroniques 36:15, 16). Les Israélites 

étaient arrivés à un stade auquel plus aucune amé-

lioration n'était possible. Nul n'aurait pu taxer Dieu 

d'injustice quand finalement il a amené le jugement 

sur ce peuple. 

 
Pour Dieu, le moment d'agir est arrivé 

Nous concluons de ces exemples que Dieu re-

tient son jugement sur le système de choses actuel 

uniquement jusqu'à ce que le bon moment soit arri-

vé. C'est ce qui se dégage de cet ordre donné à 

l'exécuteur symbolique envoyé par lui : “ „Mets ta 

faucille aiguisée et vendange les grappes de la 

vigne de la terre, parce que ses raisins sont arrivés 

à maturité.‟ Et l'ange a fait passer sa faucille sur la 

terre et a vendangé la vigne de la terre, et il l'a jetée 
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dans le grand pressoir de la fureur de Dieu.” Re-

marquez que la méchanceté des humains est „arri-

vée à maturité‟, autrement dit est devenue incu-

rable. Quand Dieu exécutera le jugement, il ne fera 

aucun doute que son intervention sera entièrement 

justifiée. –  Révélation 14:18, 19. 

Si nous comparons notre époque à celle de Noé, 

nous nous rendons compte que le jugement de Dieu 

contre le monde doit être très proche. Où que l'on se 

tourne, on ne constate que violence, crimes, immo-

ralité sexuelle, corruption, etc. La mentalité des 

humains ressemble de plus en plus à ce que décrit 

Genèse 6:5 : „Toute inclination des pensées du 

cœur de l'homme n'est toujours que mauvaise.‟ 

Même les péchés abjects qui ont amené le jugement 

de Dieu contre les Cananéens sont banals aujour-

d'hui. Le monde actuel est en train de remplir sa 

'mesure' de faute. Les grappes de la terre arrivent à 

maturité pour être vendangées.  

Personne ne sera en droit de critiquer son action, 

car il aura suffisamment fait preuve de patience 

envers les humains. Il leur laisse le temps néces-

saire pour changer d'attitude et être ainsi sauvés. 

Dieu ne prend pas plaisir à la mort du méchant, 

mais il veut que le méchant “revienne de sa voie et 

qu'il reste bel et bien en vie.” (Ezékiel 33:11). C'est 

la raison pour laquelle il est „patient avec nous, 

parce qu'il ne veut pas que qui que ce soit périsse, 

mais il veut que tous parviennent à la repentance.‟ 

–  2 Pierre 3:9. 

Le jugement de Dieu est donc juste. Il ne s'agit 

pas pour lui de détruire de façon arbitraire. S'il fait 

périr les méchants, c'est qu'ils n'ont montré aucun 

repentir ni aucun désir de changer, qu'ils ont com-

blé la mesure de leur faute. On ne peut voir en cela 

de la cruauté. Les humains sont bien plus cruels 

envers leur prochain lorsqu'ils commettent des at-

tentats meurtriers, font la guerre, se livrent à la 

violence dans leur propre foyer, ou à des actes im-

moraux sur des enfants. Et là, il n'y a aucune jus-

tice.  

Nous avons également vu qu'il use de patience 

envers le genre humain pour lui laisser des chances 

de s'amender et de changer de conduite. Mais ne 

considérons pas non plus sa patience comme de la 

lenteur ou du laxisme. C'est à nous d'être patient et 

d'accepter son point de vue, car il se montre juste en 

toutes choses. Nous pouvons partager les senti-

ments de Moïse qui chanta : “Le Rocher [Jéhovah], 

parfaite est son action, car toutes ses voies sont 

justice. Dieu de fidélité, chez qui il n'y a pas d'in-

justice.” Oui, le „Juge de toute la terre fera ce qui 

est juste‟. –  Deutéronome 32:4 ; Genèse 18:25. 
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